
U GUERRE DANS LE PACIHQUE 
BUnX Dl LA PKKMURE  PAOC 

L«ft Japooui mATChent malnte- 
B«nt vert un autre point unport«nt 
àm 1A defense bntAnnx^iif sur 
e6te occidentale, a courte distance 
<te Singapour. L'esprit combattif 
dea forces britanniques sett trou 
Té fortement dépiimé par la perte 
^ la te division austraio-n^o-itflan- 

ainsi que par la destruction 
des   lie   et  9e   dlvisloos jMrtiell 

nladoui les. 
I>^utre part, on annonce que 

d'une attaque sur l'aérodrome bri- 
tannique de MouUneln. en Muma 
m*, dès ATions d« l'armée Japonal 
■c ont abattu hier un avion de com- 
bat et en ont detP.i.t irois autres 
au soi. 

Sa{ipour bloqué 
Bangkok. 4 — Radlo-Smsapour 

annooc* que pendant la nuit de 
samedi à dimanche des bombar 
dicrs Japonau ont attaque À nou 
veau les objectils m.Utaires de S:n- 
Capour. 

un Japonais bloquent efficaee- 
■MDt les routes aboutissant à Sin- 
gapour, ou l'on s attend à une pro- 
chame pénurie de vivres. 

Rcpii àc» troofes briUuiqaes 
Stockholm   4   — Le communiquai 

de Singapour, dillu^e par la B B C 
annonce : 

Dans le nord du front de Perck. 
la preasKm ennemie saccentue. Nos 
troupes se sont retirees et ont oc 
ciipe des positions p'.us a:i sud 
Elles scMit suivies de prés par les 
avanVcardes ennemies 

A Borneo, un nouveau débarque- 
ment nippon a été effectue à cent 
miliea de Brunei. 

Des attaques aériennes ont ete 
elfect'Jées contre Singapour, fai- 
sant quelques victimes. 

tandis qu'un destroyer, S cwtétM 
vadattea et 4 autres aavins «almt 
partlcllemant svanés. Un navire a 
été arraisonne 

Les JaiMuis oit rea^é 
la plus rraoëe victoire 

et iear histoire 
Buenos-A ires. 4   — Le correspon- 

dant    bien    connu    Ortix    Echague 

Le communiqué itafien 
Roma, 4. — L€ Quartitr Oénéral de l'Armée communique : 
Sur la front tf'Agtdnkfa, *— «tt«4|iiM loaaiM da l'annaml ont 

été repouMtea. 
Daa raaaamblamanti dt «hara d'naaaut ont été dioparaat. 
Daa combats oont an ooura à Aolloum at Halfaya. 
A plusieurs raprlaea l'aviation garmano-ltallenne a bombardé 

loa routaa a l'arriéra du front onnami, minai qua daa poattlona 
d'artillaria at daa Inttallatlona portuairoo A Tobrouk. 

L'advertairo a pardu quatra apparella, dont daui ont été 
abattua par la D.C.A. 

■n Médltarranéo orlantala, l'un do noo apparaila da raoon' 
nalaoancs a livré combat é  trolo  ohaaaoura annamia at en i 

que. t >i la chute de Manille Inaii- 0"«   Inourilon   tnnemli   «ur   Tripoli   ■   «ohoué.   PluMturt 
gure  la  conquête  des  Pliilippinea.   bomb«a ont été  lancée* aur un  vlllafa  dé  Llkyé.   Il  y ■ déui 

vlétimaé. 
L'aviation (érmano-ltaliann* a Inténaltlé aaa attaquéa contre 

In okiéctifa militaire* et lé* aérodrome* dé Malte. Quelque* 
apparéllé ont été détruit* au *ol. Plualéuré éiploéloné ont été 
afc**rvéé*. Un déptt de munition*, qui (ut touché de plein 
tou*t, a *aute 

90.000 soldats anstnL^s 

Tokjo. 
à Singapour 

■ Le f Yomi'.i 

les Japonais ont remporte la plus 
grande victoire de leur histoire et 
plus emndex défaites. Il fallait que 
les Etats-Unis essuyé une de leurs 
ceci fût dit une fois clairement ». 

e Lés pertes subies depuis un 
mois dans le Pacifique poursuit-il, 
ont affaibli la force défensive des 
Etats-Unis Ci'Ci resuite du fait que 
lea préparatifs de défense des Phi- 
lippines avalent été complètement 
insuffisants On entend l'excuse 
facile que personne n'avait prévu 
qu'il faudrait un Jour défendre les 
lies contre les Japons.s *. I 

Comment les Anglais 
comprennent l'homanité 

Tokio. b. — Une haute person- 
nalité de la marine japonaise a 
révèle quapres la prise de la ville 
de Ypoh. les troupes Japonaibcs ont 
constaté que des Japonais y avaient 
été emprisonnés dans des condi- 
tions inhumaines 

L'officier sui>éncur ajouta que le 
Japon    prendrait     immédiatement 

Modifications des tarifs postaux, 
télégraphiques et téléphoniques 

dans la région 

LES DÉCLARATIONS      L'HOMMAGE 
DE M. MUSSERT d'écoliers d'Amiens 

au Maréchal PÉTAIN 

LES MAJORATIONS SERONT   APPLIQUÉES 
LE   7  JANVIER 

Lea nouveaux unis qui résultenti moi avec minimum de peicepiion de 
dB ces mod'.Ilcaiiona aoni indiqué» S Iranc» eorreapondant à 10 moU. 
ci-«pr«« ; Ils soni «ppllcables à p«t- Il y aura lieu â« modiïier en oon- 
Ur cil. 7  janvier, haut fn ce qui con- twquence   leB   minima   de   percppiioti 

kppe\ aux Agriculteurs 
de lo Région du Nord 

AGBIClLTtLKS 1 \   »' «ou. ne compreni»2 pu '•""''' 
aocisl QUI  \OMM Incombe, ei  voua ne 

Bn ce aebut a hiver QUI eere pem- i-,cconrpl.<«iez  pu totelement,  «ou» 
Ble   pour   tou.    lee   rruiçel»    noue -„,,,,,; „, nouVrllure den. lee rUlee 
aoreeeone  un  preeuint appel à  votre f,   „^,   .i.lomerallon.  ouvrières   «e 
con«:.ence et à votre cœur pour que „j,   notjibreu.    l-Tenceii   de»   (em- 
voue   cornent e!L.   een>   reeerve    iet-,„„  j,, enl.nt. et dVe Jeunee (en« 

surtout, dont la aanté et le dAvelop- 

II annonça que   le   sombre   <lea     UI..KU   t nti...T^..h.  .■»«<.. 
vol^taire. «r«.lrait encore «"i-.e^-Sa^'icAl "^ece^vÏÏt^^fllc'hTTe's 

M   Mu««rr onur^uit   ■ meilleurs écoliers de Prance.  Vous 
n ii^.^aLE^iiLi^ *-« I-A!!•«..I"ver ce que fut  cette  inoubliable 

- il était "*«^"_2"'^'r"^;: manifestation   Les enfants avaient 
Hellantfe, sinon \m .ppp^rt* des centaines de milliers 

poursuit activement. 
Nous serons certainement appelés 

un Jour à parler de ces lettres        ' 

Enfants   qui aver écrit, ne vous. 

bun s  annonce q ;e 90000 soldats 
Smga- 

sna envahit 
:i'r";;areVS;n,rrtC'""'^'""- "om .e depouiuement ee 

» SI  le gouvernement tiellandals 
avail tait preuve dun peu da bon 

des mesures de représailles au casiMns au  heu  de prendra   la   fuite, 
où les autorites britanniques conn- tandis que des  millieri de  HoHan-       ^  
nueraicnt a agu de la sorte. jtfais  versaient   leur  sang  an  pure:,nipat,ientez'pas Beaucoup déléves. 

Osf   ainsi   Qu'une   oart.e   de   la'*»**"*»-     '••     ïi^^P*» . •^•"•'«■'"•lencore.   ont   laissé   en   partant   des 

popu'iïtiof "a^nïs^ ?^«!^ ««''^^irrL*";..^*.*^-^"'' "***• *• •"^''ir""" ^s"* '" ^"'".^ «^'^ n nr^nnière dans un  hosnire  oo-ir "^'^•" «tltmands. | banquettes des wagons. Us ont été 
prisonnière dans un nospire po.^r ^ ^ déclarauon de guerre auitransmis à l'Hôtel du Parc, par les 

Japon est une sottise car les Hoi-iemplovés qui les ont trouvés. l'.s 
landais perdront les Indes âpre* expriment les remerciements et 
leurs autres possessions, placées a^niotion des petits Français qui 
s sous la protection» de leurs pre-iont eu le grand honneur et la 
tendus alliés. | grande   Joie   d'approcher   le   chef 

s Les mers étant fermées, la Hol-;auréolé de  gloire.  Depuis, d'autres' 
lande se  tourne  aujourd'hui   versimessages de fidélité des écoliers de 
1 Europe, admise par le Fuehrer   â France  sont   par\'enus  k   la   Prési- 
qui  l'Europe   doit   une   reconnais-Idence du Conseil 
sance  infinie,  à collaborer a lœuvr.     ^ 
de renaissance   » '    Ceux-ci viennent de la zone inter- 

Aux acclamations enthousiaste* jl't*' .f*?**"*- '* ^ille martyre, i 
de lassistance. M Mussert répéU l'flue'l.'' t»*"'*- nous avons consacre 
que le N.SB était le seul part! "ne chronique Il.s ont appone nu 
politique  autorisé  en   Hollande.   Tct'^a^echa.   1 hommage du   personnel 

....        ^ ^...   .^_. lU conclut '*'^ ^^ élevés de î'enseiïnement se- 
 après deux semaines de com- adre5*é aux Etat^-Unls par M  Cur- SSS    est   conscient   de   sa'*^°"'**^''* " <**  l'Ecole des  Metiers 
bats continuels- Elles sont infeneu- tm. premier ministre australien. "Ij,s,..j. mission et a le ferme e«ooir'*l« '■ Société Industrielle- Ils sont 
Tfs a   ladvereai!-e   même au   point e Lé que l'Australie ne demande Pa*Jo,.ji   garantira   lavenir   de   lÊta' "(^compagnes   de   devins, 
de   vue   purem-'nt    numcr.que    Cede   Troupes   américaines   mais   a^');, rf,, I-„ni, hollandais dan* la col-l""'^'-  ^^ ^^' 
nest que par ia mise en ligne de avion.^   et    des   «-Vr^. ne guerre  « du peuple hollandais dans la cOi |__, _ ^ 

iepreux, tandis que d'autres Japo- 
ns-^ étaient enfermes à proximité 
àf-, puits de pétrole et d'autres ob- 
lectits militaires soumis aux bom- 
bardements 

auatraliens  sont   arrivés 
pour le 31 decpmbn 

Sapéhorité aérienoe 
des Japonais 

Stocltholiii. 4 — Le correspon-' 
dan: special d.i «Daily Telegraph» 
en Malaisie concede que. dans les 
a;rs égaiemeni.   les Japonais  son;   
de loin supérieurs aux Anglais.        | «uiTI  Dl LA PRIMIKRE PAOl) 

f Les   troupes   britanniques,   de-,   
clare-t-:l,   sor.t   rompletement.  épul- 

L'AUSTRALIE 
ABANDONNÉE 

cerne le» cartes poaut le* ordin*irea 
échangée» entre la K>iie occupée, 
d une pan. la «one non occupée et 
:eft colonies, d'autrea part, dont l'an- 
cien tarif : 0 fr M est maintenu 
provlaolrement. 

Service postal 
OSJETS   DE   CORRESPONOANCe 

i     Lettres   et   paquet»   eles   :   juaqua 
JO ({.ttiuiucB   :  1 11- &0 

Au cleMU« de . M tti*  juaqu a 50 gr.: 
2 ir   . ae 00 a HKJ g.    . J Ir   , Ue lOO 
la 4.00 gr    ,  4 Ir   .  ue ^wo a aoo gr 
la ir    .   de aoo S 400 g;    ;  6 Ir   ;   de 
40U   a   ÔOO   Bi      :    7    ir.    ;    d*   ÔOO   à 

.1 uou gr   . w ir. : de l.uuo a l.vOu gi 
;i  ir   .  de  l.âOO a i.tMo gr    :  t;i Ir   : 
de 2.UW) a 2.MXI gr.  : 16 ir. . de 2.50U 
la aooO gr   . 11 fr. ipotâa maximum 
.i.uou gr^jiimesi. 

I Fapiera de eemmerM et d'attaire» : 
'1 IATH geiiei'di . lAiit do* .euit^ . 
'i.' lar.: «itecia. : Utiuie*. l'eievea ue 
icompves uu de incluras, twrdeieaux 
lùu avi« u expédition et note» dhono- 
l.-aire» expédié» SOUA enveloppe ou- 
verte ei reuuii* a leurs enoiic-atioiis 
iconai.iutivei. ; JUAqu à 'JÛ gramme» . 
l iT. 'JO , au delà de 20 g.amœ^ : 

. ^-wil des ietire». 
I Cartes postales illustrées : ^" r»ni 
Igeueral - tiril dw cariée po*i*-«i 
lordluaircÉ.  . 

2.. Cartes poaiaie» illustrée» dont 
.eiisemb.e du verao est occupe par 
une Illustration ou gravure, à 1 exclu- 
sion de toute ennotatu . manua^-rite, 
orsqu elles porieni au recto unique- 
meut  la daie.  la aieiitiiuw   1 adre&ae 

réglementairea   pou 
jinyes  • 

repoiu 

Senrice téiqriioiiique 
1    —  Abonnement»  teirplionhfurit. 

~ OanA les circonacription» ou la 
redevance annuelle de labonnement 
principale e»i eetueliement fixée 
250 ïr . le«iaux de cette redevancf 
sera parte de 250 a :J00 Ir 
- Aucune modification neat appor- 

tée aux taux applique» dans lee au- 
tre* circonscriptions 

II.    —   Taxe»   tt^m  <-«Hiiinunii-atiMn*> 
téléphonique». — Les taxe» da* com- 
municatlona   téléphonique*  aoiit 
xéee atne*  gull  auit 

^   partir  ae»  posies daoonne» 
A. — Conversation» locale» ou de 

circonJKripiionS : 1 fr. 30 <iaxe uni' 
taire de jour et de nuit) 

B. — Conversation» interurDsma» 
échangée* 

!■■ Entre circonacnptions amiiro- 
phe* 4de Jour et de nuit)   : 'i fr  40 

3" Entre circonscription* non U- 
mitropiie» d âpre» la distance calcu- 
lée à vol d oiseau de cheMieu d* clr- 
coD»cription a chel-lieu de circons- 
cription - jusqu'à 20 kilométrée (jour 
et nuit : 2 fr 40 : de 20 a 45 kilome- 
tre* ijour et uuil) : 3 fr. OO L de 
45 a 70 kilomètre» : 4 fr 80 ijoun 
3 tr 00 (nuit) : de 70 à lOO kilo- 
metre*  . fl tr   {Jourl. 3 fr. 60 (nuit). 

3" Entre circonscriptions dont le* 
cnefw-lleux eont dan* un même dé- 
partement, exception fh.te de» con- 
versfations laleant i'obDet des par   lerl 

n» reserve i ef-, 
fort indupensable qui permettra j 
d aaaurer rallmeotatlon de nos popu- , 
latlon.j 

NniM voua demandon» de la man 
re   la   plu»   mutante  de  ne  pUi*  t 
iraiie   -KA   produit*   de   vos   cultures ^ 
et  de  vo* élevafe» de  leur  veritable | 
destination. 

Vou» devez non seulement pour 
tatiafaire a dea obligation* atricte- , 
ment léfale*. mai* encore pour r*-;^ 
pondre à des ex:grnre* piu» noble* ^ 
et plu» impeneu»e* de nolldarlt* na-| 
:;onale    livrer et   remettre aux  orga- 
|,i..i»n. de r.m.>~igc « Ot listn-,„„„,,„„. ^j ,„ a.n»e?. a. 1> t.im, 
biition   tout.,   vo.  pomm..  a.   ttrr.      „„„, „„,„„ c.rt.ln. qu. nou. n. 

pement aéraient gravement compro- 
mia. 

Aitricuiteura 
Nous vou* in f 11011% a rélléchh- à la 

haute miaaion qui vous aai dévolue, 
voua demandon* œ mestirer 

vo»  responaablllté*. 
Touies que notre Paya ae re- 

lève rapidement. Donnez-lul la* for- 
ces nécea*alres qu: lui viennent de 
la Terre nourricière 

Fs teji vivre  le» I^ançaia.  Eloignez 
eux le* an^omnen. le» privatin 

prélève la part réaervée par la Loi 
Â votre consonamation familiale —.^ 
tniit vwtrr blé af.n que ce» denrée* 
soient iépan:ea équitablement entre' 
•ou» ceux qui en ont Oeaom et qut.l 
sana  cela    risquent   d'avoir   faim [ 

Il faut que vous «srhie* renoncer' 
déimltivement sux tentstlona qur 
vou» *ont irop facilement offertes: 
en vou* nnstenant. dans nntérét de 
la communauté fronça «e. de d;«tr;-| 
biier 1** produ'.tA de vos exploits-; 
tlon» pour le seul profit de quelque^ 
privilégies 

Nom oonnaia*on* lea dlfflcultéa! 
que vou* éprouvez pour nourrir lesi 
animaux- de vo» ferme* Mai» vou» 
n'avez pa* le dro.t cependant de leur 
taire consommer du bon gram, de 
bonnes pomme* de terre, des pol» et 
de» haricots cont il serait criminel 
de priver des hommes de* femme» 
et det* eiitsntJi qvu «ourfrer.t 

N'abnitez pPB non plu* des »nl- 
matix au delà rie vos propres beeoln* 
Livrez honnêtement et ponctuelle- 
ment .1UX centres d'abatage te bétail 
que vous devez à Is pollectlvlté 

Remettez  régulièrement  toutes  |i 

cceur 

   „   ---     _ ,et 2  précédents   :  6  fr    (Jour),  S/6eiqusntitès  de   lait   et   de   beurre   qui 
de lexpédlieur et cmq mot» au P'U» ^j^ j^ ^„^ unitaire de Jojr pojt  laiexcédent le» besoin* de voa exploita- 

jde correspondance   : 0 Ir. 60. nuit tion». 
Cartes   da   visite    :    l"   Cartea   de[    ^„  Emre  circonscription»  dont   le*      Sachez accepter  le* discipline*  in- _... . . ._  ._«       . besoin de Cartes   da   visite    :    l"   *-■''''*   °^l    4"  Entre  circonscription»  dont , 

Uuite ne portint^ue l^''];"',*^,';'.^^! chels-lieux   sont    dan*   les   départe- dlspeneablea sans qu'i 

navires de guerre ^^ °^ peuple 
nouve.-ux fenforts de troupei. qu'il'L'Austr.lie ne peut pas se «nsidé-I^J^^ati^^ ^^ ^«"^ '" P«"P'« «^' 
serait   possible   d'établir   une   nou- rer en  état  de se lancer avec  lOO "»"'Mue^. » 
velle  position  de  défense  dernere pour 100 de chances dans le conf :t 1     n- r--LL*l- - -*^„ 
la   wne   de   combat   proprcmenttdu Pacifique au cas où !*Aii5tra.;e 1*1/   umnrei» a lev" 
dite. Iseraïf attaquer, i* pays ne dispose 

que d'une srmée de volontaires don" 
■,r,HAc    t 'a P-"' ?rande partie  a   quitté les;        . 11   11      1 

.de lartii'erie loirde on ;;ru"de-''^^"" ***'*"*^™1'''^"L!**'"""'Mtwiial-socialiste CD Holiande 
*2 ii:^        lourde,   on   peu.   de-|pj^ Ubvf et à Malacca. P^J  après 1 

duire. déclare encore le correspon- ^^^ ^ assuré à l'Australie que Mal»c-t    Berlui. 4   — Le Dr Oœbbels. m 

» Du  fait que  les Japonais ont , 
mia en action des chars i  

te chef du mouvement 

souvent 
artiers sinistres et de 

malsons en ruines Tenez : le plusi 
émouvant représente une église en 
flammes devant un arbre en fleurs 
Autour de l'arbre, des petites filles 
en tablier dansent une ronde. Bous 
le dessin, cette legence : c Je compte 
sur vous pour maider à reconstnire 
la France» C'est une phrase d'un 
message que le maréchal adressai; 
à la jeunesse L'église qui flambe 
c'est le passe   L'arbre en fleura et 

?«« .^,A^\,w^^ .^i fs était complètement orotégéecon-lnistre du Reich. a reçu samedi ]„ j^tite-s filles c'e.st l'avenir. CPIA 

Irif^HÎ^rTi^.^ ïj^T^îi Hrr.^m/„^^ •« 1« Bttaan'-s aériennes mais >s ringénieur A A. Mussert chef du sipnifje que le printemps reviendra 
fi   ,^«^   '^J?  ; LT././ Australiens doivent con^'a-er à leur mouvement    naiional-soclaliste    en.^t q„ç i„ enfants feront la chain?. 

.     .^ "^  imper.aies^ en   retra^e^. ^j^^^^j   désannointement   qu'il   nenjHollande. qui revenait  d'une visi.e,comme    l'a    demandé   lé   chef   de 
'st pas ainsi. iqu'll a faite sur ^ejront de l'Kst^^ H'Etat.   pour   relever   les  rumes  et 

reconstruire la France. L'Australie, avec des movens 

La prise de Tchangcha 

unpossible de transporter ces armes 
lourdes 1 

_       ^ , ,       ,        Imités ne peut construire qu un cer-i 
» Ces  derniers   jour.s,   les   Japo-i^^^,^ nombre de tvpes de matériel de 

nais  ont  bombarde  éga.ement.   et «j^n-e et a absolument besoin pour 
avec une grai-.de inteii5ite, les com- ^ défendre d'avions et  de navire'^, 
mumca::ons darr.er? des Anglais». ^^ fjerre 

I    La situation de la Grande-Breta- 
gne  dans   l'Atlantique  et  dans   la 

Changhai 4 — Commentant les Méditerranée est fortement obérée, 
opérations de la dernière semaine et '.'Australie ne doit pas attendr'' 
le communique du Quartier Oéné-,l'aide nécessaire de la mére-patrie 
rsl en Chine cen:ra> fait remar-On se rend compte en Au.stralie qu" 
quer que la pris*- de Tchangcha asur tous les théâtres d'opération^ 
réduit a néant les plus grands es- es troupes alliée.s se trouvent 
poirs de Tchoung-K.ng 

Dans la troisième zone de guerre. 
au   sud   du   YangLse,   les   40'. 
147" et 14*» divisions de Tchoung- pire d'une force plus puissante 
King ont été  battuei. 

L'AQION 
I Ecoute! ce qu'écrit une ecolière 
picarde. Geneviève Tarez : « Soj-ez 
assuré. Monsieur le Maréchal, que 

i imprimée» ou maniiscnie* autorlaéea 
sur   les  Imprimés   1   larj   de*   Unprl- 
me» ordinaire» . 

2"   canes   de   vunte   portant   une 
inscription manuscrite d: cinq mots 
ou de cinq Ipitlalee convMïtlonoellea 
au p.u», exprimant de* «ouhait». téli- 
cltailon»      remerctemenw.     compll- 
fiieui*   de   condoléance»,   ou    autres 

i.ormule» de  politesse   : 0 fr, 80 : 

mei;t.S?rrutr1:qu:'"ell^v'lîe»aurpo- •" 1» P-mier. kilo„.etrç.. 
paragraphe» 1 et 2 précédenu . tarif]? '^.^^ : P" .^^nc»^» entière eupple- 
dea  lettre» menlairè de   100  km.. 3  Ir   80  :   par 

Il e»t rappelé que sont aaaimilé* 33 km ou I/«ctlon» de 33 km. en 
aux carte» de v.»ite le» Imprmé»'"cèdent 1 fr 20 ; 

I llustréa sur carte dépourvu» de tout O Entre 300 et 500 kilomètre» : 
oaracière commercial et dont e» pour le* 300 premier* kilomètre», 
dimenaion* «ont mféne .-e* au., dl- !♦ fr 40 : par 66 km. ou traction de 
.neiision» minlm* de* carte» postale* |M km. en excédent, l fr. 30 : pour 

....... 1.»-.!'» tranche entière de 200 kilomètre.* Imprimés   ordinaires,   éehantil.ens 3  j^   g^ 
et paquets non «lOs : ju«qu à 20 gr.   . j     ^^   Au-deaau»   de   500   kilomètre*   : 
•^ ''■   ^ _       .„,        „..„,,-* fcn .r   ' Po^r    '••   *00    premier*   kilomètre» Au-de*»u» de : IK) gr  ju»qu * 50 gr,.   rr  . —*'. 
O fr 70 . de 60 à 100 Er ; 1 fr 20 
de 100 à 300 gr. 1 2 fr : de 300 
300 gr   : 3 fr.. 70 :  de 300 à 400 gr 

311e faisons confiance. 
MM «arie». Prèfpt du Nord. Pré- 

fpi de la Région de Lille 
niiovlere. Préfet du Pa»-de-Calals. 
IMrroiiv  préret  délégué. 
BrMhleiik <teurgp«. President de la 

Cjiiwe Régionale de Crédit 
Agricole   du   Pas-de-Calala 

Koiiiansf. Délégué Régional a la 
Corporntion paysonne. Prési- 
dent du Comité départemental 
de» céréale». Président de la 
Fédération Agricole du Pas-da- 
Calai* 

( anonnf. Président d u Comité 
dépnrtemental dea Céréales du 
Nord 

It^iatlr^- Président de 1* Oham- 
iir# Départementale d'Agricul- 
ture   du   Pa»-de-Calai« 

lie4niar«-4-aii\. Delèsuè rég:onaJ à 
1 OrganlKatlon corporative Agri- 
cole du Département du Nord 

\ li'tor l»e»prrr. Président de la 
Snciéti des Agricultcura du 
Nord ' 

niletpel. Préaldent de la Pédéra- 
tion Agricole du Nord de la 
France. Président de la Cham- 
bre Départementale d'Agrlcul- 
itire du   Mord 

rheilt«T Paul, Préudent de la 
Féderati'^n des Societéa AlTt- 
coles du Pa*-de-Calai» 

ment* different*. excep-.to;i  .site de*lra:re   appel   a^ix   contra.nies 
converastioMs faïaant l'objet dee par |sévérlté» de la Loi 
1er et   3  prècèdenis. d «prés 1»  d■ s-1 .   . _.   _    _^— 
tance S vol dolseau de chef-lieu del -  . - ^———       ■       -   --^^^^^^^^ 
département à chef-lieu de départe-1 

al JuaquS 100 kilomètre* : 7 fr  30       Ull   aUtODUS   Vole a   OrCHieS        [^^    CoflCOlirS    n&tionSlI 
ijouri,   mêmes dispositions   pour   la /•««   i- n 
nuit que ciK]e*»u* | gyec 1.600 lilrts d esscDce 

b)   Entre   100  et  300  kilomètre» 

rvi?   I   A    I 1 TL*rUy A I?!?!? ^o^' mettrons  touloura notre con- 
ULà   LA   LUr 1 TV Am fiance   dans   votre   bonté.   II  nous 

SUR LE FRONT 
SOVËTIQUE 

■ Le 3 Janvier, dans ,e 

Isuffit de regarder, votre portrait 
Imis en bonne place dans notre 
:cla5se. pour a\'Oir envie de vous suU 
ivre lusqu'au t>out et dans la voie 
du redressement de la Prance que 
vous avez tracée ». 1 

Les lettre? de ces écoliers et  de 

3 fr. 40  :  de 400 à 500 gr 
de 500 a 1.000 gr   : 8 fr, ;  de 1000 i 
1,500 gr   : 8 fr. ; de 1.500 à 2000 gr. : 
10 fr. .  de 2 000 à 2 500 gr    :  12 fr   : 
de   2 500   â   3 000   gr     :    13   fi 
maximum   :   3 000  gramme*) 

Cartes pestales erdmaires 
te* postales simples . 1 fr. 30 . 2' CaT' 
te*   postale*   avec   réponse   payée 
2 fr. 40. 

Ift fr   .   par  100 km. ou fraction de 
100   km.   en   excédent,   1   fr,   30.   — 
Pour la nuit  pour b. c. d   : 3/e de 
1* taxe unitaire d* Jour 

A partir de* poate» publics. 
Il est prèclaè que la taxe de Jour 

et  de  nutt de* communication* lo- 
polds <^*'"* et de circonscription échangées 

là partir de* po»ta* public* .e*t fixée 
la  1  fr   50. 

^_^*l    La t«x* des communication* inte- 
1 rurbalnei* échangée* à partir da» po*- 
I tes  public* e»t   la   même   que  celle 
perçue à partir de» poste* d abonné» 

est retrouvé près de Cambrai 
de ténors à Roubaix 

f-,.- H ,.«. .nr^ri/.r-r* ..nncnve tm-««cLeur central du front de l'Est, ces écoliéres contiennent des sug- 
-^.:!!fJ^,li V"^I TAMj?a"rp ■. é>d« ""ons de combat ont attaqué gestions qui ont été étudiées avec 
^^!'^r^H^nnlIt^rs^i shéi^i^^^^ ^*   *°'"    q">ll*'*   mentaient. 
?.tl*^''^^^.7^f^^^'l'^^^.^.«.n^e       (chars blmdés ^ de$ colonnes bo'- Elles  ont  été  annotées en  marée. 

t>es concentrations de troupes 
chinoises ont été dispersées dans 
le nord de la Chine 

Mort d'un    As > 
de l'aviatioD aippone 

Tokio 4 — Le fameux pUote' 
japonais Massaici Imima. qui en 
avr.l 1937 a aord dr son avion 
cKamikeze » «Le Vent de Dieui 
viaita l'Europe et !;r escale à Ber- 
lin, a été t'je. 

Bien   que   grièvement    blessé,   «u dpnuf/r^ntr^'e en^ue^ de ce pays 
cours d'un vol dans i"6 lurnes enne-yoT^j  „„, description   : , 
mies.   ;1   était   parvenu   a   ramener 
•on appareil & sa base.  Il mourut      I> visage d" N»w-York e^t entié- 
Immédiatement   après son  atterris-^^"!^' 
sage 

LES  AMÉRICAINS 
COMMENCENT 

A SE .' SERRER 
LA CEINTURE» 

cheviûtea, 'Les  petits  Amlénois  peuvent   être 
, Les bombes allemandes ont dé- assurés que les observations qu'i's 
truit eïi un endroit M véhicules au-ont présentées ont été retenues' 

]tomobiles et un grand nombre d'au- Comme tous leurs camarades de la 
lires véhicules sur un autre poinr ,zone interdite, ils ont acquis des 
Plusieurs lignes ferroviaires ont été droits A la sollicitude et à l'affec-i 

.interrompues, ;tion du maréchal qui ne les oublie 
Dans    le   secteur sud du    front  pas 

l'aviation allemande a surtout con-, 
centre ses attaques sur les installa-'=^ 
tions portuaires de Péodosie et 'es 
troupes  soviétiques  y  débarquées 

Tax*»   postale»   aeeessoires.   —    1>  Toutefo;*, elle em. arrondie a- mul 
Droit  fixe  de  recommandation   :       | iiple aupérieur de 50 centime» lor*- 

a)   Lettre*  et   paquets  c.o».  carte»  q^^ ig poste est muni d'un appareil 
F>osia.e«    uiduiaiicA.    caiie*.    poem-es^ enc»ls*eur 
Uluatrée» pM»iblea du tant  genémi,|     pjota   — Le» nouvelle» diapoaltion» 
envol»  de  va.eur» déclarée» et env*-, (^^p^^j^j^j 
loppes  de   valeur»  a   recouvrer, ■ télé-' 
grammes a remettre par poète recom- 
mandée  : 3 francs 

Gen — Le « Daily Mail  » 
^ ^    ,      '*' " ^r*^*'!"'V"/-,**»"*,donne   de  source   new-yorkaise.   „.. 

le nord de la prppqu lie de Malacca tableau   de   la   vie   aux   Etats-Unis, 

Les Finlandais repoussent 
phisieurs attaques 

Ils q;ml:[ient cette action d'entre- 
prise fol'e préparée depuis quelque 
temps déjà par les Etats-Unis et 
la Grande-Bretagne, afin decarter 
l'attention du peuple des pertes 
rréparables qu'il subit dans le Pa- 

b| Autre» objeu  ; 2 frana. 
2)   Post»   restant*   :   surtaxe   iixe 

applicable   aux   objet»  de   corre»pon- 
dance de toute nature adrteaé» poète 
resianie ou télégraphe restant  : 

a) Journaux et écrit* périodiques : 
10 îr   30 
I     Dj  Autres objet»  : 0 îr, 50. 
I ARTICLES D'ARCeNT 
' Mandats : 1* Droit de commiMion 
de» iUi*:iU-t*-poeie du reg.me frau- 
çai*  ei   (lauco-coiunij. 

Juaqua âO francs  .  1 Ir, 60 
Au-tte»au* de   ;   50  Ir   et   Jusqt"-^ 

reièvement a 1 Ir 20 oe* 
taxes localen et de ctrconKrlption à 
partir de* po»te» d abonné» ei à 
1 fr 60 a partir des poste* publics 
manuel»  ou  automatiqui 

»ub*ti 

gardes au ...laires de Raniiues. près MM Segard. Comptable a 4rras, 
de     Cambrai,     au     pont     d'Erré 1   • • 
voyaient   un   autobus   franchir   re ^{   DODami.   artlStC   rOUDaiSien, 
pOnt et descendre le petit raidillon 
qui mené a la  berge du canal- Le   ■sinniipiire   IIPC   ptiminatAtrpc véhicule   alla   s arrêter près  dune   '«uiqueUIS   OeS   eumUUlOireS 
écluse, prêt à ïo"»'^^ dans léau^ ^.^^^ dimanche qu'ont en lieu, au 
ayant son avant engage »u-deMu'^ „ ^ Theatre de RatAaiz 1M 

2^ 'r^*i,rme"d11s^"birï?' ^^'^ ^Pr-ves ei:i\nato'^^'res d^^ 
^L^<?cïSi^«^du\em7:ie sontnauonal de ténors 
aim?descendus puis, semparani de Cette séance sest déroulée devant 
bicvcletTM empofUea avecVux. sont li" ""^"""^ public^ et en préaence 
partis, laisssiu les gardes dans de M. T Demeyer. adjoint au maire, 
•■ignorance des mobiles de leur oon- délègue par l'AdrausiSiration muni- 
duite, |C'P«'*- ^ 

D'après les premiers éléments dr M* Francis Bousquet, premier 
l'enquête il resuite que cet autobus, srand prix de Rome, directeur du 
dont tout le trajet a déjà été aoi-'Consen-atoire de Roubaix. préudait 
gneusement repère, a été volé dans le jury, 
raprés-midi de dimant   -, au garage.    Le piano d'accompagnement était 
de l'A.S.T.A,R,N.. » ,<>«»»*"-J'ul"j tenu'par Mile Marie Demmdt. ac- 
^J"'*"^!!,*^ sont également emparés ^ompagnatrice au Conservatoir«. 
de 1.600 litres d essence^ 1    D'^n   peu   partout,   les   concur- 

La gendarmerie de Cambrai. Im- avaient renondu à lanne! de< 

oin, :a m.tin*» de lundi, M'"»"«. "«-.U V eut quelque, de- 

SîJ'''*Man,T^SÏÏ,mi^ir^'renT™iims^^ «ulement répondirent 
rte n^lice.  a  Cambrai, pccompagné a 1 appel de leur nom 

Helsiniti.   4    —   Le  communique cifique | 
finlandais du 4 Janvier déclare :      j    On confirme ici que la nouvelle 

Front de Cafélie et Isthme d'Au- de la signature du «traité» est ve- 
changé   Les annonces pour nus   :   rien  A signaler, 'nue  immédiatement après celle de 

es artcles de û'xe'ont disparu des Front de l'Est : dans le secteur;la chute de Manille Les Etats-Unis 
inurnaiix Les recarres n'invitent *ud. au cours dé la Journée d'hier, savaient qu'une fois la flotte du 
n'us"personnes A acheter de nouvel- l^nnemi a cntreprs plusieurs atta-jPacifique battue, la position des 
Vs autos II est même devenu diffi-^"^ Q"i o"t ^t* rejetees avec d-IPhitippines était désespérée et Ils 
ci'e d'acheter dar.s les magasins de« lourdes pertes pour l'advensalre. Leiavaient suffisamment de temps pour 
ras-seroles voire des c'ous e* du pB-'"ombre des bolrhevtstes tués sélévels'v préparer Depuis plus dune se- 

- Dans un aperçu gêné- P'.-^r Au liru dé recommander de« à plus de «00 Quatre chars blinde-imaine par la presse et par la rad-o 
uans un aperçu «rnc ^^^^^..^^ ^^ ,^^^^ . ,^^ ioumsuT aTne-'*""**"" °^^ *^* détruits un autrpllcs Etats-Unis avaient soiçneuse- 

publlent maintenant "n • d*^ "^^^^ 'V^ Çl**^*-. Le Jiombrement dispose le peuple a la chute 
jusqu'au 4 Janvier, a midi, la sêc- manchette, des a^t>els du gouverne- 
tion de la marn» dj eranci qusr- ment ou d-s autorités civiles aux CL 
tier impénal communique que la *ovens amérir«tins pour leur deman 
manne Japonaise a descendu ou der des sacrifices 
détruit  au   sol   au   total   360   appA-,     AUX   Etats-Unis    fait   remarquer 

o ,    -„   , *    ^  . ,    .A".'/î**   '^^idP   MM'côrtrchiatô"'msi>e^îërrr''d».     I^^V eut aucune révélation par- 
2 fr  40. 3 fr. 60, 4 îr 80 et « fr. *-Js,     ,,       -n^rair   -    Lecoul're    inter- tlculierement   sensationnelle 
irTff.V;^^*'"**' *^* ^ ^'- ^ "- * ''  oréte se^nt rendus égal'-ment au     Après délibération   le Jury a dé, 

pont d'Erré, dan* la matinée, sipné   pour   participer   aux   deml- 
^«■i — finales  qui   auront   lieu  À  l'Opéra, 

MM-    Seiiard.   comptable,   àee    de 
33   ans. domicilie a   Arrfta,   12.  rue 
Nei:ve-de-Riei2. qui avait déjà rem- 

, porté   un   deuxiem*'   prix   d'i^ïéra- 
,comique au concours des maîtres du 
chant français à Pans, et M   Féli- 
cien Bonami   que les habitues du 

lOrand   Theatre   de   Roubaix   con- 
Le bureau de répartition de* beur- naissent   bien    Les   deux   lauréats 

res »ltfn«le aux détaillant» carte» F ont  chanté  l'aire  de  Rodolph* de 
poTir  fpclliter  le conirôle des iickrt-s ;a , y.ç ^jp  Bohême»   de  PicCTi   ■ 
et ai^i par suite de la pénurie den. i.jj„    ^^  premier,   avec   mteiligence 
ve oppe», ces dernière* pourront con-  -_ JT M,,L^J^^I1 
en:r 9 Itg* 750 de fcket» au lieu ue^f^L .P»^.""*•..^O'*   dune   grande 

et S francs. 
III — Avia dappei et préavis teie- 

phunlquea. — La» avi» d'appel et le* 
préftvi* eont soiunls a une taxe 
fixée a ■   - 

i fr. dan* le* relation* dont l'uni- 
té de taxe de jour de* converaation* 
est   Inférieure ou  égale à 8 fr   40   ; 

3 fr   dan» les relation* dont l'uni' 

AVIS AUX COMMERÇANTS 
DÉTAILLANTS 

TITULAIRES DE LA CARTE ..F 

Les fortes pertes américaines 
en avions et en navires 

Tolcio, 
rai des operations n«va>-s japonai- 
aes dans  les eaux des  Philippines ncains : morts et des blessés finlandais de Manille et diminué la significa- 

.;a été très minime 

.1    Sur les autres fronts, rien dim 
;p(Htant, 

U COMÉDIE 
DU « TRAITÉ 

DE L'ATLANTIQUE 

relia ennemis : 103 avons ont été|e c Times « on commence k se «er- 
abattus en combats arnens. dontirer la ceinture II ei>t certain que 
15 gros Hvion.s e* 4 forteresses vo- >s Etats-Unis seront ffravemenl 
lantes. tandis que 257 appareils touchés par cette guerre Lefait ou*' 
étaient détmius a'i soi ^i parmi eux >s Etat«.Unls n'^Jetaient de dé- 
73 avions de grandeur movenne et n'-nser 50 imur 100 des revenus de 
33 hydravion.^ l'E'at oour les but* militaires, chan- 

Un communioue ollicicl constate géra  sans  ^"te  les  situations  ai 
auMi   qu-   la   manne   Japonaise   a navs des oossibili'és illimitées,   D^r^    Toicio.   4    —   Les 
couU'    pendant    le   même   laps   de,maintenant    ' coftt de la vie a sen-'des attaches pvec le gouvernement; ser   en  aucune   façon   _       ^..._ 
temps 4 destrovers 7 sous-marinS'siblement augmenté et les citoyensidépeignent comme un «numéro de sant voisin du Nord, ou bien d!»s 
et 5 autres nav.res : en outre. eile,amérlcaln/< ne dlsfïosant que d'un cirque de clown» la partiripationgouvemements qui n'existent que de 
a endommag" deix cn;,s-urs auxi- mode-^te revenu, commencent à ru- de 26 nations au «traite de l'Atlan-inom et qui ne gouvernent ni un 
llalres   et   30   autres   embarcations, iement s'en apercevoir tique» sous légide des Etats-Unis  territoire  ni   un   peuple 

tion de «point d'appui» qui. il y 
a quelques mois encore, était pré- 
senté, à grand renfort de propa- 
eande. comme la plus forte menace 
améncame   contre   le   Japon 

Corrégtdar était comparé, a l'apo- 
qua, à un Moand Gibraltar. 

I    Les    milieux    Japonais    précités 
font ressortir que presque  tous les 
gouvemeincnus   q.i:   ont    signe    le 

» document de  Washington  sont  ou 
ibien de petites nations de l'Amen- 

ayant;que centrale, incapables de s'oppo-| 
leur  puis- 

100 fr    .2  fr-   ;   de   100  à  300  Ir.   ,,.,  ^    . 
3 ir ; de 300 S 500 îr, : 4 fr. ; de t* de taxe de jour de» >.nver»atlon» 
rOO a 1.000 rr ; e rr ; de l.OOO à;"t *Çale i Ô fr 80. 10 fr 80 ei 12 fr.. 
2O00 Ir 8 Ir : de 2.000 à 3.500 fr. : * "" dans lea relation» dont 1 uni- 
10 fr de 3 500 à 6,000 tr . 12 fr.'« <** t*" <!« Jour de* conversation* 

Au-de«fius de 6 0OO fr 12 fr pourfM égale à 13 fr 20, 14 tr. 40 et 
les premier» 5000 Ir   ^i. pour le sur-' 15 fr   60 : 
piu»,   1   tr,   par   1 000  ir   ou   r met ion '    S Ir, dan» le* relation» dont runi- ,^^,j. ^ ^„  ,^ ^^ ^ ^..^.^ „^ ,,^„ „^ A,.«^...     .    . _,. _,  ^, - 
de l.OOO fr   en excédeat 11* de taxe de jour de* conversation* 4 j^™, 875 a parir de la diatrlbutlon étendue   et   timte-e   agréable,   avec 

L'ancien   échelon   de   1   ir    Juaqua e*t aupeneure à  15  fr.  50 ueiirre de Janvier  1942 '"**   **"*  ^^^   Juste  de   l'interpreta- 
20  fr,  et  au-de»*OUB  eat  supprimé   .       jy    _   Ta\ea  de  eenatii»   M-rvit-e»      Le» envrlopne* modèle» «emnl obli-'tton :  l'autre   le second,  avec  beau 

2- Taxe d'expédition  et  d    factage  Mi-<-e«»i)lr«» et nirrèlatlon avec la taxe'sflto:res   et    le^   uroa^^ste»   pourront Coup de facilité et d'allure 
de»  mandata-carie»  et  de.^  m«nd»t*-  ,,^.|,   _  L» taxe a appliquer a cer- «'*"  procurer au  Bureau  de  réparti-      Voici    par   ailleurs,   les   résultats 

tion a partir du 9 Janvier 1942. complets du concours   '   1   Segard " 
Le* détaillants devront   donc *en 2     Bonami :    3    Bonté    de   SalnK 

procurer  près  de  leur* groeaiale* 8aul¥i ;   4    DHulst,  de   WattralM i 
Lei. anciennes enveloppe* modèle» 5   joveneauv   d* Roubaix • 8   Rt».. 

appiiqL 
( accevBotre» e»t a mod'' 

; tier   comme  *u;t 
lettrée      1  fr   5Û 

3* Mandats-eontributions : Le tarif 
spécial     des    mandats-contribution» 
est  supprimé   Les  litres  de  leepècei    A   — Service de» »bonnè* ao»eni*, 
«ont dêaormau »A»u|ett:» aux même»!    -  Taxe  de  renvoi   :  égale à  1»  taxe 
taxe» que  les mandat* de  versement ' locale   soit   1  fr   20, 
«ux  compte» courant»  poataux |     Communication dea numéro» d ap- 

Le   rècèp-Mé   délivré   conserve   aon | pel   a   l'abonné   abeent   :   taxe   égale 
caractère libératoire à   .a  taxe  locale   isoit   1   ir   20)   par 

CHCQUES   POSTAUX 
Versements aux oompf-   eeurants 1 

I «ène   de   cmq   numéro*   ou   fraction 
de   série   de   cinq   numéro*   enregi»- 

gro9*i»te« ont reçu de* ordres 
pré'"* pour reîuvr toute» envelop- 
pe» autre* que celle* du modèle o'oli- 
gatoire. 

postaux   iS«r\lce   intérieur   mètropo-,     communication   dictée 
ico-algèrien 

de versement »iix compte» courant* 
postaux ly compri» .r« mandnt»-ra- 
âlodUfualôni tusqu'a   5 000   fr. 
1 fr  50 : au-deasuB de 5 <       fr   : 3 fr 

Service téléfraphique 

vir«|taxè    de»    mets 

i»Ki»iN\iRt,> I:T T 
oKHf iKi> m iwiiii 

PRIX r> 
LRt.KAM.MbS 
K l.\Tr.RIKlK 

loute* destination»   :  0  fr. 80  par 

B — Service du réveil — Pour 
un appel pour réveil l»olè taxe 
égale à trois fol» la taxe locale «oiv 
3   fr.   60 

Pour un »tx>nnement au service 
du réveil : produit de la taxe d un 
appel soie par le nombre reel d'ap- 
pel* avec minimum de dix appel». 

La   43 kilomètre». 

IMPORTANT MOUVEMENT 
JUDICIAIRE 

—  Le jaurnai  Official Vichy. 4 

ge»    e»t    ixirtée 
taxe  double: 4 fr. 80. «oit  qi'»tre  loi» la   tax/ u 

cale   pour   le»   meaeeges   tranani*   _ - 
l'intérieur de toute ctrcon*criptlon ' publie, ce matm. un important 
téléphonique entre clrDon*cnptlons mouvement Judiciaire qui mtéreasé 
limitrophe*, ou entre circon*cription»en particulier le ressort de la cour 
dont le» che(*-lieux »ont di»tant* ad appel de Pans et par lequel sont 
vol d'oiseau de 20 sm, au plu» ;      inommes noumment 

6 fr.. eott cinq  loi* la  taxe  locale 
pour le* mesaages transmis entre cir-     Juge   au   tribunal   de   Paris.   M 
eon*cription*   dont    le*   chefs-lieia 1MOREAU    Juge    au     tribunal    de 
sont  dtetanT» s vol  doiaeau de 20 A Lille   :   Juge   an   tribunal   de   Lllla, 

UeMSge*  lélèpnonèh    -   La   43 kilomètre». M,  ARGENTIER, docteur en droit 
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Elle se tut. baissant le doe. ccgnme K' 
dana un accès de fièvre chaude, elle. 
arait reçu une douche d eau glacée sur 
Im   tète 

Puis — après un moment. — d'une 
voix faible et suppliante ; 

— De grice. monsieur,, par pitie. laïa- 
•es-nous- 

Lacroix avait pris doucement Suzanne 
par la main. U disait : 

— Puisqu'elle na rien vu, d'où vient 
cette frayeur ?.,. Et pourquoi ne veut^; 
tlle pas monter avec moi sur le balcon, 

Susanne. tout a coup, s'eloifna de sa 
mère et la regarda en lace. Et ce regard 
consolait la pauvre femme et disait clai- 
rement : 

— Né crains rlezL Je te comprends. Je 
•uta forte I 

Et elle M laissa entr^ner aur la bal- 
con. 

Au loin, dans la guinguette de l'étang. 
on entandalt toujours le quadrilla d'Or-| 
]Â»éa aux Enfers. 

LA lune bnllait, éclairant pnaque net-| 

itement. tant la nuit était pure, lea moin- 
Idres détails de la rue. 

En face, dans ia petite chambre meu- 
blée d'acajou, comme au soir même du 
crim», un homm» était aaaia devant aon 
secretaire otiVert et faisait mine de com- 
pulser ses papiers 

Cet homme, qui occupait la place de 
Larouette. c'était l'un des agents. Tria- 
tot. 

Derrière lui. sur une table qui occu 
pait le milieu de la pièce, une bougie 
brûlait dans un chandelier de faïence. 
1H même bougie qui avait éclairé le 
crime, 

l^croix toucha du doigt l'épaule de 
Susanne 

— Regarde, mon enfant. dit-U... et. al 
tu  as Tu tu te souviendras  1... 

Soudain, apparut dans la rue un hom- 
me de haute taille, coiffé d'un pardea- 
sus gris à pèlerine. 

Cet homme, c'était l'autre agent. Pl- 
volot: le vêtement et le chapeau étaient 
ceux dé Roger Laroque. le soir du crime. 

Il  traversa   les marronniers  et  péné 
tra chez Larouette, 

I   Un   instant aprè».  U eatnlt douce- 

ment dans la chambre où Trlatot 
retourna, l'aperçut, et les deux agents 
firent mine de se jeter l'un sur l'autre 
car. d'après la déposition du médecin, 
la posture du cadavre, lêtat des lieux. 
Lacroix n'avait pas eu de peine à re- 
constituer la scène du meurtre.     ' 

Et l'on voit qu'il ne a'etai' pas 
trompé. 

— On distingue parfaitement, mur- 
mura le commissaire de police II est 
evident pour mol qu'une personne pla- 
cée ici. au moment de l'aaaasslnat. de- 
vait ne perdre aucun détail : or. comme 
Mme Laroque et sa fille se trouvaient 
— Victoire l'affirme — sur le balcon, il 

tl avait tenu, tout le temps de cette 
scène. Suzanne par la main. 

Il espérait surprendre un Ireasallle- 
ment — A l'apparition surtout de l'agent 
vêtu des habits de «on père 

Mais la main brûlante de l'enfant 
était restée inerte dans la sienne. 

Pas un geste pas un treagaUlement 
pas une contraction ! 

Il se pencha sur elle et la rttarda de 
très près 

Alors, il vit qu'elle avait lea yeux si 
obstinément fermés et avec tant de for- 
ce que les paupières formaient sur eux 
mille rides 

Elle avait voulu ne rien voir, et elle 
n'avait rien vu I 

— Sublime enfant ! murmura le ma- 
gistrat, elle m'a vaincu , 

Là-bas dan^ la guinguette, le oiston 
et le violon Jouaient toujours < Orphée 
aux Enfers s. 

\    lia attaquaient maintenant  la chaîne 
des dames,. 

IV 

Nous allons remonter, dans notre ré- 
cit, de quelques heurrs en arrière c: 
nous sulvrtms Roger depuis le moment 
ou il avait quitté le btn-eau provisoire 
du commissaire de police, à la mairie, 
où il venait de parler du rembourse- 
ment fait par lui, la veille  à Larouette 

Roger d'un pas alerte, et sans au 
trement s'occuper de cet incident, avait 
gagné la gare de Ville d'Avrav et pris 
le train de neuf  heures 

Environ une demi-heure après, il 
était a Pans 

Il   se    rendit    »    Tiled    rtj#    Salnt-IWIaur 
OU étalent ses ateliers 

Ceux-ci occupaient un assez grand 
corps de tAtiment au fond d'une cour 
dont les deux c6tés. i droite et à gau 
che, rapprochés de la rue compre- 
naient les bureaux, la caisse le etbl 
nef de Laroque. les surveillants et le 
portier Le tout était séparé de la nie" 
par un mur coupé, au milieu par une 
grille en fer forgé, luasl solide qu'elle 
éUit élégante et de  fort  riche triTall 

Après être passé à son cabinet et 
avoir Jeté un rapide coup d'œil i sa 
correspondance,   Rocer   Laroque   sonna 

Un garçon entra : 
— M Ouerrler est A la caisse ? de- 

manda-t-il. 
— Oui. monsieur M Ouemer est mê- 

me arrivé avant l'ouverture des bureaux 
— Prier le de venir dans mon rabl 

net. 
La    garçmi    sortit   et.   cinq   minutes 

apiTS la porte se vrait de nouveau et 
livrait passage à un tout Jeune homme 
à l'air droit et franc, à mine intelli- 
gente   grand, mince et distingué 

C'etat Jean Guerrier le calssie" de 
la maison. | 

-— As»e>ez-vous    Jean   dit   Roger  en 
lui indiquant une chaise et après lui 
avoir cordialement serré la main Qu'y 
at-il de nouveau ? 

•- Hélas I monsieur, dit le caissier 
pas modifiée depuis hier Nos affaires 
ne se «ont pas relevées voua le savez 
mieux que moi Cependant nous som- 
mes sortis a plusieurs reprises, de cri 
sè< dangereuses et  nous avons fait  face 

(Je mois Par malheur. Je crsms fort 
que- ce maudit remboursement que 
nous avons été contralntx de faire, ne 
son cause de notre perte II nous fal- 
lait pour demain environ cent quatre- 
vingt mille francs. Le remboursement 
s Larouette noua a oris A oeu orrfa cent 
quarante-cinq mille Les cent mille 
francs que vous m'avez rendus hier 
matin en arrivant, ne comblent pas le 
déficit Et le ne vois nas trop comment 
nous ferons demain Ah ! RI nous pou- 
vions payer demain nos échéances et 
nos ouvrier?! ! Cela nous donnerait du 
temps. 

— Oui fit Laroque avec calme, cela 
aérait du répit et le salut, car la si- 
tuation n'est pas désespérée tws com 
mandés sont importantes et quelques 
^ema-nes suffiraient ixjur nou(« permet- 
tre de terminer nos machines C'ileç-ct 
livrée» c'est de l'argent A bref délai 
c'est  de  l'avance,  c'est  la  tranquillité 

pour le lendemain et ta possibilité d'en 
treprendre d'autres travaux 

— Vous connaissez monsieur, toute 
l'affection que Je vous porte et tout 
mon dévouement Je suis attristé par 
votre desejpoir autant que par un mal 
heur personnel 

— Je le saia, mon ami. et J'ai pleine 
confiance en vous 

— Avét-vous    frappé    à    toutea    lei 
portes ■? 

— A toutes Et je les ai trouvée; 
fermées Sur la place de Pana les mau 
vaises nouvelles se répandent vite e. 
il n'est peut être pas. à cette heure   tir 
natron dat*:i*i. on un chef d'usine qui 
n*    s'MiTrridp    «     voir    annoncer    ma    fail 
lite Dan» cw condit'on* et avec la me- 
nace d un pareil dénouement, les bour- 
ses se ferment C'est lorsqu'on n'a pas 
besoin d'argent que l'on vous en offre 
e* que les mains se tendent, 

— De telle sone qu'il n'y s plus 
d'espoir ! 

Roger ne répondu pas tout de suite 
Puis 11 se mit A rire : 

— Voyons mon brave garçon dit il t n 
se levant et en allant prendre les deux 
main* de Guerrier regardez-moi bien en 
face et dites moi si vous me trouvez la 
mine d'un homme qui va se tuer,,. 

— Ma foi non motuieur et lose 
presque espérer.. 

— Osez Guerrier, naex Je vous le per. 
mete. 

Alors lé Jeune homme riant épanoui 
dan^ un «ian cordial : 

— Vous aver complété la somme qui 
nous manque ? 

— Oui, 
— Cinquante mille francs ?.,. dit la 

caissier,  avec  un reste d'inquiétude. 

— Cmquante mille,.  Et  les voici  I 
Et de son portefeuille, des poches de 

sa redingote. Laroque tira un par un. 
deux par deux dix par dix. des bllleu 
de banque de cmquante franca de cent 
francs, de mille francs. 

Guerrier les prenait au fur et A me- 
sure. Quand Laroque eut tout donné : 

— Le compte est   facile,    n'est-U pas 
a:,    dit-ii    en    souriant    toujours   et 

comme soulage d'un poids énorme. 
Hier matin, une rentrée inespérée me 
'-ïermettait   de   vous   verser   cent   mill» 
rrancs       crett»   nuit.   ) al   ]oue   au   oer«le 
contre mon habitude jai Joué par né- 
cessite parce que Je n'avait plus que 
cette chance et que Je devais la tenter 
avant de me brûler la cervelle , Et J'ai 
Tagné les cinquante mille franca que 
vous avez entre les maina. Cela, réuni 
A ce qui vous reste en caisse, ^-ous per- 
met de  payer dcmam  Jusqu'au dernier 

— Ah ! monsieur. Je suis bien, bien 
heureux, dit Guerrier, les larmes aux 
veux ^^ 

n ne lui vint pas même A la pensée 
de demander A Laroque d'autrea dé- 
tails sur ce gain inespéré du cercle — 
nas plus que la veille. A la même heu- 
re. A peu près. Il n'avait songé à in- 
terroger laroque qui, à peine arrivé 
rue Saint-Maur. iui Jetait, paqueu nar 
paquefs ei d'une main fiêvreme c«it 
mUle franca de blUeta de banque 
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